
 
 
Le Georgesville à St-Georges-de-Beauce 

En grève  
 
Québec, 23 mai 2007. Les 71 Métallos de l’Hôtel Le Georgesville à St-Georges-de-Beauce ont déclenché la grève à 
compter de 17 heures aujourd’hui. Malgré une rencontre de la dernière chance qui s’est tenue vendredi le 18 mai, 
l’employeur est demeuré sur ses positions.  « Depuis quatorze ans, nos membres se font dire qu’ils doivent faire des 
sacrifices pour aider l’employeur. Depuis quatorze ans, nos membres vivent avec des salaires qui ne suivent pas le 
coût de la vie. Depuis quatorze ans, nos membres ont eu des augmentations de salaires équivalentes à 0,14 $ l’heure 
par année. Après quatorze ans, nos membres constatent que ce n’est toujours pas le temps pour l’employeur de 
retourner  l’ascenseur. Pendant toutes ces années, il est demeuré en affaires et a fait de l’argent. Ils en ont tout 
simplement assez de payer pour travailler », a déclaré Benoit Boulet, permanent. 
 
«Le plus révoltant, affirme le permanent syndical, c’est que nos membres ont des revendications raisonnables 
notamment sur le plan salarial. Nous signons partout au Québec dans le secteur syndiqué de l’hôtellerie des 
conventions collectives de trois ans qui accordent un minimum de 10 %. Nous demandons 13 %. C’est normal et 
fort raisonnable après quatorze ans avec des augmentations d’à peine 1,2 % par année ». 
 
Les autres points en litige portent sur la définition du poste de cuisinier, le travail des cadres pendant que des 
travailleurs et des travailleuses sont en mise à pied, le minimum garanti facturé aux clients qui n’inclut pas les 
pourboires et l’attribution des pourboires.  
 
Le salaire horaire moyen est actuellement de 11 $ l’heure. Le vote de rejet des offres patronales dans une proportion 
de 98 % a été pris le 8 mai 2007 lors d’une assemblée générale des membres à St-Georges-de-Beauce.  
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Pour information : Benoît Boulet, Syndicat des Métallos (FTQ), (418) 956-1705 

 
 


